
Scientology 
 
En 1950, l’auteur américain de science-fiction Lafayette Ronald Hubbard (1911-1986) publia 
le livre « Dianétique ». Hubbard croyait avoir compris que des ainsi nommés « engrammes » 
(= des contenus de mémoire négatifs et inconscients) ombrageaient la raison humaine et 
l’empêchaient ainsi d’exploiter complètement ses possibilités. Le slogan publicitaire principal 
de la Scientologie est encore aujourd’hui : « Nous n’utilisons que 10 % de notre potentiel 
mental ». 
 
La doctrine  
L’organisation, active aussi en Allemagne depuis 1976, est fortement critiquée. La 
« Scientologie » se qualifie elle-même comme « église », et prétend savoir l’unique chemin 
pour la survie de chaque individu et de toute l’humanité. Selon Scientologie, l’homme 
consiste en trois parts : le corps, la raison et le « Thetan ». Chaque Thetan existerait déjà 
depuis l’existence de l’univers et passerait d’un homme à un autre. Si quelqu’un meurt, son 
Thetan le quitterait pour se chercher un autre corps. 

Avec le temps, le Thetan aurait alors fait de nombreuses expériences négatives, qui auraient 
laissé des traces, les « engrammes ». Ces engrammes seraient responsables de maladies, de 
dépendances et de crimes. L’organisation de Scientologie promet de pouvoir effacer les 
engrammes, afin que chaque individu et plus tard toute l’humanité puisse être nettoyée 
(devenir « clear »). « Clear » c’est, selon les scientologues, l’état atteint après que tous les 
engrammes aient été effacés. D’après Hubbard, ce n’est qu’alors qu’une vie sans souffrances 
serait possible. La méthode appelée Dianétique se subdivise en différentes procédures : le 
« auditing », le « Rundown de purification », des routines d’entraînement, l’étude des écrits 
de Hubbard et des cours qui se basent les uns sur les autres. 

La Scientologie promet de conduire l’homme à la « liberté totale ». Pour entrer dans la 
matière, on utilise souvent un test gratuit de la personnalité avec 200 questions, qui prétend 
montrer des forces, mais au fait signale surtout des faiblesses. Ici commence « l’offre de 
thérapie » sous forme de cours psychiques, qui deviennent à chaque pas plus chers et qui 
devraient, dans un système imbriqué, mener à de plus en plus de liberté et de pouvoir. Des 
personnes qui en ont fait l’expérience, racontent avoir investi plusieurs milliers d’euros, 
parfois plus de 50.000 euros. 
Au centre de ces cours psychiques se trouve le « auditing »,  appelé par Scientologie « un 
échange spirituel », mais vécu plutôt comme un « lavage de cerveau », par des gens qui en ont 
fait l’expérience. 
La cible de ces cours psychiques c’est le « Thetan Opérant » (TO). Le TO « a été si bien 
familiarisé avec son environnement, qu’il a atteint le point où il est complètement cause de 
matière, énergie, espace, temps et pensée ». Ce phénomène désiré créerait et changerait 
l’univers physique de matière, énergie, espace et temps par son vouloir. Alors plus du tout 
affecté par des souffrances et passions, des faiblesses ou échecs, un TO ne serait plus jamais 
victime, mais uniquement maître de son destin. 
 
La Scientologie est une idéologie et une organisation avec une prétention illimitée au pouvoir. 
La logique est simple : « Puisque la Scientologie conduit à la liberté totale, elle a aussi le droit 
d’exiger la subordination totale » (Hubbard). Quiconque s’oppose à l’organisation de 
Scientologie ou qui la critique, est considéré comme ennemi et criminel. « Nous n’avons 
jamais trouvé un critique de la Scientologie sans passé criminel » disent-ils. 
Chaque déviation de son idéologie propre est considérée par la Scientologie comme un 
« crime ». Les apostats et les critiques de l’organisation sont aussi désignés comme 
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« personnalités antisociales » ou comme « suppressive persons ». On dit à la Scientologie, 
avec plus ou moins de clarté, que de tels « ennemis » seraient à détruire. Des renégats parlent 
de « camps de punition ». 
 
 
Forme d’organisation  
De nombreuses entreprises subordonnées ou camouflées rendent l’ensemble de l’organisation 
opaque, malgré sa hiérarchie rigide. Bien plus grandes que les « églises » sont les 
départements d’éducation et économiques, qui appliquent les techniques de Hubbard dans le 
développement d’organisation (« WISE ») et dans le domaine social (« ABLE »). Cette 
structure d’organisation imbriquée ne permet pas de trouver facilement une réponse à la 
question de comment qualifier la Scientologie du point de vue organisation et contenu. 
Formellement, chaque mission est une association de droit civil légalement constituée. Malgré 
des campagnes publicitaires habiles – comme défenseurs des droits de l’homme dans la 
psychiatrie (KVPM), comme assistants spirituels en cas d’urgence (« ecclésiastiques 
bénévoles ») dans des régions en crise, ou camouflées comme initiatives de formation – le 
nombre des membres en Allemagne stagne entre 5 à 6.000 personnes. Mais l’expérience 
montre que le nombre des membres d’une organisation ne dit pas grand’ chose sur son 
influence réelle. 
 
Appreciation  
Du point de vue politique 
La question de savoir si l’organisation de Scientologie est dangereuse, est discutée 
intensément depuis plus d’une décennie en public, dans les partis et les organismes spécialisés 
compétents. Déjà fin 1995, un avis juridique arrivait à la conclusion que la Scientologie était 
une nouvelle forme de l’extrémisme politique. La théorie et la pratique de l’organisation 
correspondraient aux critères d’une organisation totalitaire : prétention à une exclusivité 
idéologique, dogmatisme sévère, structure fermée de l’organisation, culte du chef et 
subordination totale des membres, un jargon idéologique avec des termes en partie 
nouvellement définis. Sur la base aussi de cette expertise, la Conférence des Ministres 
allemands de l’Intérieur décida en juin 1997 de faire observer la Scientologie par les services 
de protection de la constitution. Cette observation continue jusqu’à aujourd’hui dans 11 des 
16 Länder. Une plainte de l’organisation de Scientologie visant à faire arrêter cette 
surveillance a été déboutée en février 2008 en dernière instance, à cause des tendances 
prouvées, dirigées contre l’ordre fondamental libéral et démocratique. Le jugement est 
définitif. 
 
La critique s’impose non seulement contre le contenu de l’idéologie de Scientologie, mais 
aussi contre la manière dont cette idéologie est propagée. Ce qui est séduisant, c’est que 
nombre de ses méthodes d’entraînement, visant à rendre l’homme insensible et puissant, sont 
bien efficaces, et que leur fondement idéel avec sa promesse de pouvoir, intègre bien des 
« valeurs » acceptées par la société de rendement – bien que d’une façon chimériquement 
exagérée.  
 
On sait que de nombreuses entreprises commandaient des cours de formation pour leurs 
collaborateurs à la Scientologie, ou à des organisations qui lui sont proches. Des apostats 
parlent de plans qu’aurait la Scientologie d’infiltrer toute l’économie allemande, d’agrandir 
son influence politique et de prendre le pouvoir dans toute la société allemande (« Clear 
Germany »). Même si c’est démesurément exagéré, cela montre quand même l’ambition 
politique de l’organisation de Scientologie. 
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Du point de vue ecclésiastique  
L’idée scientologique de l’homme ne contredit pas seulement le concept démocratique de la 
Loi Fondamentale, elle est aussi incompatible avec l’idée chrétienne de l’homme. Tandis que 
la foi chrétienne parle de l’amour et de l’attachement de Dieu à l’homme, qui a besoin de cet 
amour, la Scientologie considère un homme qui veut se faire Dieu lui-même. Son idéologie 
est brutale, sans égards, exploitante et dangereuse. Elle n’a absolument rien en commun avec 
une religion ou une église, même si Scientologie le prétend toujours et essaye de le prouver 
moyennant des expertises bizarres.  

Le système des cours scientologiques peut, dans certaines circonstances, devenir dangereux, 
car leurs collaborateurs sont très bien formés, pour attirer notamment des hommes dans une 
situation de bouleversement ou de crise avec des promesses grandioses de réussite, et les 
allécher à entrer dans le système coûteux des cours. Au moyen de techniques spéciales, le 
potentiel prétendument illimité de l’esprit humain serait rendu disponible. Qui n’aimerait pas 
récolter gloire et succès, gagner de l’influence et même du pouvoir sur des autres ? 

Que la condition humaine soit faite de crises, de limitations, de pertes et d’échecs, et que ces 
expériences puissent être prises en compte, voilà qui est ignoré dans la pensée scientologique, 
où tout paraît faisable. Les scientologues sont surtout dangereux à cause de leur conception de 
l’homme, qui ne voit dans chaque homme qu’une machine à perfectionner. Les machines 
n’ont ni droits ni une dignité propre. 

Dr. Michael Utsch, août 2008 
 
Traduction: Dr. Hubert Beemelmans  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


